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1- Présentez-vous en quelques lignes :

Jacques Pelletier né le 18/09/1938 à Paris 
Professeur de mathématiques au lycée Buffon à Paris dans les années 1960 
Ingénieur mathématicien à l’ONERA jusqu’en 1969 (j’ai travaillé pour le Concorde 
qui n’était pas encore sorti) 
Ingénieur informaticien à IBM La gaude jusqu’à octobre 1994 
Retraité en Haute Marne jusqu’à ce jour 
 
Sur le plan pongistique :
Joueur en corpo avec IBM La Gaude 
Président de l’ESVL jusqu’en 1994 
Membre du CDAM jusqu’en 1994 
Petit joueur classé 50 

2- Vos meilleurs souvenirs pongistes :

Les matchs La Trinité – USCA dans les années 1970 (les deux seuls clubs 
évoluant à cette époque en national). La Trinité jouait dans un cinéma tenu par le 
père Ghionda à La Trinité (une ou deux tables) , l’USCA jouait dans une salle 
(avec plein de piliers) du sous-sol de la gare de Nice (avant que la gare ne soit 
refaite). C’était à chaque fois un match très intense. Les meilleurs joueurs à 
cette époque étaient : Jean Louis Pellinghelli (il était à cette époque gros comme 
un haricot vert), Prantoni, Del Furia, Marvin Prager, Jean Sebah, Courtois, 
Bonnet, … 
Tous les jeunes à l’époque rêvaient d’être entraînés par l’américain Marvin 
Prager, les autres clubs vivaient dans l’ombre de La Trinité ; lorsque l’USCA a 
disparu, il n’est resté dans le département qu’un seul grand club.    
A cette époque le président du CDAM était Pierre Risso (aussi président de la 
Trinité), le président de la Ligue était Exbrayat (aussi président de Cannes)   
 



3- Vos plus grosses déceptions « pongistes » :

Ayant débuté le tennis de table à 30 ans, mon plus gros regret est de ne pas 
avoir pu atteindre le classement 40 ; mais j’ai souvent joué avec Fabrice 
Lacrimini que j’ai connu alors qu’il avait 10 ans, et que je continue à fréquenter. 

4- Quel(e) est le pongiste de la Ligue Côte d’Azur qui vous a le plus 
marqué ?

L’américain Marvin Prager, qui a formé tous les meilleurs joueurs de la Côte 
d’Azur ; il n’avait pas d’adversaire à sa hauteur sur la Côte, il ne vivait que pour le 
tennis de table. 
 

5- Comment voyez-vous l’évolution de la Ligue ?

Ayant quitté la Côte en 1994, je suis mal placé pour donner un avis 
 

6- Informations complémentaires à diffuser :

Bravo pour votre initiative 


